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NYON Fait rare, les libéraux- téresre.se refuse à parler de dés-
raâteaÙX de la ville se aveu: «Vu l'enjeu et les disCU§Sions,

opposants, ilsne se seraient pasgê- parle bien de personnes qui sont · sager. Laissons aller le. processùs, 
nés de le fe..ire.» , dans la ·précarité, précise· Yves nous aurons l'été pour réfléchir.»

montrent partagés sur un je pense �mplement que le 0nseil

. � I de début d 
a souh�1té que la population se 

· o..,._� œntra . œ . . e prononce, affirme le municipal. 

Avant même la tenue de la 'Gauthier-Jaqu�,membredu dé- L'absence d'nne prise de posi-. 
séance 4u Conseil, 11JI)C Sacha li�t depuis 2007.-Ce référen- lion co=nne àce stade du dé­
Soldini avait annoncé qu'il de- dumspontané est le bienvenµ, c'est bat à de quoi surprendre Mais, 

législature: la consbUqion . Je le vois plus comme une. volonté 
du foyer de fEvam:. , de confirmation. Si 1� vote popu­

laire est positif, on sera plus serein 
_______ RIIII_EN_DARVEY__ pour la suite et cela renforcera la

fablen.darvey@laaJœ.ch position municipale.» · 

A quoi jouent les conseillers Foyer très controversé
co=llil;lux nyonnais du parti Si les référendaires· souhai-

· manderait un renvoi devant le l'occasion de laisser Monsieur et selon Christian Perrin, issu de 
peuple sil'écart

.
devoixenfaveur · Madamet.out!emondes'expriml}T. ma. mouvance radicale èt qui' 

du projet était minime ,Au mo- Cela fait partie de la démocratie.» siège au Conseil depuis une qua­
ment où_ il passait."à l'action, les En outre, cette procédure per - . rantaine d'ann� cela fait pai­
conseillers PLR étaient les pre- met aux partisans comme aux lie de l'essence même de la for­
miers à défendre la tenue du opposants de battre le pavé. Ce mation politique «Les avis sont 
scrutin. Plus qu'nne perte de qui n'aurait pas été possible en relativement partagés. C'est pro­
teinps, certains membres du cas de récoltes de signatures. pre à un parti comme le PLR où 
parti voient au contraire le vote En effet, lorsqu'un réferendum nous n'avons pas tous les mêmes . I 
du peuple co=e un moyen obligatoire . est demandé, l'exé- idées.» D'un point de vue per­
d'en gagner en réduisant le nom- cutifne peut pasfairecampagne sonne!, il s'est opposé au projet 
bre potentiel d'opposants dans avant le lancement officiel de et ne se lancera pas personnelle-· 
les étapes ultérieures. celui-ci. «Cette solution permet de ment dans la campagne «La po­

libéral-radical (PLR) dans le dos- taient que le scrutin se tienne le 
sierdel'Evam?Le30janvierder- . plus vite possible, la population 
nier, lorsque le délibérant a déci- · ne sera appelée aux urnes qu'en 
dé d'octroyer un droit ··,de septembre, puisque plusieurs 
superficie en faveur de !'Etablis- votations, une cantonale et une 
sementvaudo�d'accueil des·mi- fédérale, se -tiendront déjà le 
grants (Evam), les élus du parti -21 mai prochain. . Laisser s'exprimer
se sont montrés divisés co=e Durant les débats, qui ont été la voix démocratique

'rarement (10 pour, If contre et longs et animés, les· conseillers Outre la question temporelle, 
une abstention),. 'A l'inverse, )a du f.'LR arguaient que le mo- les élus insistent sur la nécessité 
formàtion politique a accepté en ment était venu de passer à la vi- de la procédure «fl sagit d'un de-· 
bloc le référendum _spontané, t�se supérieure �<Il est temps voir démocr.itique de le soutenir, 
demandé par l'UDC Sacb,a Sol- d'àrrêt.er de nous cacher derrière argumentait alorsPhilippeGlas­
dini. «Nous n'Cillions pas établi de de mauvaises excuses, et d'a�r son, qui s'était abstenu au mo­
consigne de vote,· explique Yves pour accueillir», clamait airrsi · ment du vote Il faut que la popu­
Gauthier-Jaques, lè chef · de David Saµgy. Quelques minutes lation puisse s'exprimer sur . la
groupe du PLR.. Chacwt ét.ait ·avant d'accepter la tenue d'un construction ou non de ce foyer.» · 

conserver uri contrôle sur la procé- pulation décidera. Ce n'est pas un 
dure, explique Régis Joly, vice- · maL n faudra surveiller le t.aux de 
président de la section nyon- participation. C'est ce qui risque de 
naise du PLR R faut laisser un faire la différence.» 

doni: libre de s'exprimer:» . . référendum. «Vu l'écart de voix, il Pour autant, le parti n'est pas . 
Une � qui' pôse· ·ques- était inévitable qüe cela se finisse formellement opposé à cet éta­

tions puisqu� le dossier est porté · devant. le peuple, justifie le con� blissement en faveùr· des mi­
par .Maurice· Gay, murùcipal seiller PLR Un référendum spon- grants. «Que les èhoses soient clai­
PLR. Malgré une majorité d'avis t.ané perme( d'évitèr une campa- res, · le PLR est sensible à la 
défavoI?h!e_� � �, J'�� gne de mauvais goût. Vu les problématique des. réfugiés. On 

� La . · · � ·. · .@ceia ... '(0 Si ie vote .·
P?P�ati?n , .,�,c:, P!:�ettr� .. ·,:, popu;Iaire est� dec1?era .. - ·.-·-: .. d evite.r,�e. ·. positif, qn seraCe nest pas ; �"r�·- campa?°11e �e · plus sereins . un mal.» · · mauvaJ.s gout.» ,Pour la suite.>>'.· ... · 
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véritable débat se tenir. A un mo- Avant même l'issue·du travail 
ment donné, il faut bien être con- des èo=issions, de �ombreu­

scient que l'on ne peut pas toujours ses voix s'étaient élevées contre 
dire «Oui mais pas ici». Parfois, la construction d'nn foyer 

· pour le bien commun, il ftn4 s'as- pour accueillir 180 demandeurs 
seoir sur ses intérêts particuliers.» d'asile sur une parcelle du quar-· 

. Le parti s'investira+il 
dans la campagne? 

• I:'our autant, il ne garantit pas 
que .le parti s'investisse en tant 
que tel s'il est partagé. «Le comité
ne s'est pas encore réuni pour définir 

, sa position et je ne pe!Cf pas en pré-

.@cette . s�lution permet 
de garder un 

contrôle sur la 
procédure.» 

• 

lier Perdtemps-Usteri .. L'associa-· 
lion Nyon résponsable, consti­
tuée par de!i riverains; avait 
rapidement récolté mille signa­
tures contre le projet. Ses mem.­
bres étaient d'ailleurs présents 
en nombre à la.Ferme du Ma­
n.oir pour �ister aux débats.o 

Oon_parl� bien de.·· personnes · . . .·qui sont dans '. la précarité.>} ·. 
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